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MÉLANGES
Jacques ARCHIMBAUD
(1930-1978)
La Bibliothèque de Clermont est en deuil et, avec
elle, toutes les Bibliothèques universitaires, car la
disparition d'une personnalité aussi remarquable que
celle de Jacques Archimbaud ne peut laisser indifférents
tous ceux qui ont approché sa personne ou ses oeuvres.
J'ai eu, quant à moi, le privilège de faire sa connais-
sance il y a plus de 30 ans, alors que nous suivions
ensemble les cours de philosophie de la Faculté des
lettres de Clermont. Nous ne savions pas alors, que
cette entraide et cette camaraderie qui étaient nôtres,
le choix d'une même profession nous amènerait à
les poursuivre durant trois décennies.
Déjà à cette époque on pouvait discerner chez le
très jeune homme les qualités de réalisme, d'ordre
et de méthode qui ont marqué toute sa carrière. Le
goût de l'abstraction qui l'avait poussé vers des
études de philosophie n'excluait pas un sens pratique
très développé, qualité bien rare chez les étudiants en
philosophie. Ses notes de cours, qu'il était toujours
disposé à prêter à qui en avait besoin, étaient aussi
claires et précises que son écriture.
Plus tard, à la Bibliothèque municipale et univer-
sitaire de Clermont, j'ai retrouvé, chez le collègue, la
même disponibilité généreuse que chez mon camarade
d'études. Réalisme, simplicité, désintéressement sont,
je crois, les qualités les plus caractéristiques de cette
personnalité, exceptionnelle également par son intelli-
gence aiguë des problèmes documentaires de notre
temps.
Lorsque sa notoriété de bibliographe et ses qualités
d'organisateur et d'animateur l'eurent signalé à l'atten-
tion de la Direction des bibliothèques, des promotions
importantes lui furent proposées à plusieurs reprises.
Il les refusa, non par crainte des responsabilités, mais
parce qu'il ne voulait pas sacrifier son oeuvre biblio-
graphique à des tâches administratives trop absor-
bantes. « J'ai choisi de réaliser une oeuvre me confia-
t-il un jour, pas de faire une carrière ». Et il avait
trouvé auprès de Mme Archimbaud une compréhen-
sion totale de son idéal.
Son travail de bibliographe était parfaitement intégré
à son activité de responsable d'une bibliothèque et
loin de nuire à celle-ci, il la vivifiait. Il était pour
tous ceux qui travaillaient près de lui et tout d'abord
pour moi-même, un conseil et un appui. M. Perrin
qui a collaboré quotidiennement avec lui durant 10 ans
parlera mieux que moi de son travail de bibliographe
médical. Il évoquera également ses talents d'artiste.
Mais je ne voudrais pas manquer de mentionner ici
l'attention qu'il a consacrée à l'Auvergne et à ses
artistes, en préfaçant des rééditions de recueils de
gravures du XIXe siècle et en collaborant grâce à son
talent de photographe à « l'Inventaire des monuments
et objets historiques de la Région Auvergne » pour le
canton de Tauves.
Tauves est un petit pays pittoresque et charmant,
berceau de la famille de sa femme, où il aimait à se
reposer. Au cours de ses promenades quotidiennes,
un livre sous le bras et l'appareil en bandoulière,
il allait photographier la croix de pierre plantée à un
carrefour, une porte sculptée, une statue, un abreuvoir
creusé dans la lave...
Mais Jacques Archimbaud n'était pas seulement
un intellectuel et un artiste, c'était aussi un homme
de coeur, sensible et attentif à toutes les misères
humaines, n'hésitant pas à s'engager dans des oeuvres
difficiles. Ainsi, pendant de longues années, fut-il
visiteur des prisons et aida-t-il de multiples façons les
villages d'enfants SOS. Donner une présence frater-
nelle à ceux que leurs erreurs ont retranché de la vie,
contribuer à rendre à des frères et soeurs qui ont perdu
leurs parents un foyer qui les regroupe, était pour lui
une manière de vivre l'Évangile auquel il croyait.
Cette amitié délicate pour les êtres, Jacques Archim-
baud savait la témoigner dans la vie de chaque jour :
tous ses collègues et amis garderont très vivant le
souvenir de sa gentillesse, de sa disponibilité, de son
humour bienveillant.
Marie-Thérèse SART.
Né le 27 juin 1930 à Clermont-Ferrand, Jacques
Archimbaud y est décédé le 16 décembre 1978 à la
suite d'une longue et douloureuse maladie.
En nous faisant comprendre combien sa vie devait
être brève, sa mort nous a livré le secret de son activité
débordante. On ne s'étonnera plus de l'ingéniosité
ni du zèle avec lesquels il accomplissait son métier.
Tous les bibliothécaires sont désormais les héritiers de
son exemple et de son oeuvre.
Bibliothécaire, il le fut entièrement, avec élégance
et avec bonheur. Après des études de philosophie
il était admis au Diplôme supérieur de bibliothécaire
en 1954. Puis il prenait son premier poste à la Section
médecine-pharmacie de Lyon. En 1956 il devenait
conservateur de la Section médecine-pharmacie de
Clermont-Ferrand et devait le rester pendant vingt-
deux ans.
Dès les premières années de sa carrière s'affirme
la personnalité du bibliothécaire qu'il veut être. A
l'amour des documents il ajoute la passion de la
bibliographie créatrice. En 1956 il fonde Presse inter-
nationale ORL qu'il devait continuer pendant vingt ans
avec l'appui des Laboratoires Chibret et, à partir de
1963, le support des Annales d'Otolaryngologie.
Dès le début de sa carrière également il assume sa
profession comme une pédagogie de la bibliographie
et de la documentation. En 1957 le Conseil de la
Faculté de médecine de Clermont-Ferrand lui adresse
officiellement des félicitations et des encouragements
pour son enseignement de la bibliographie aux étu-
diants. Vingt années plus tard Jacques Archimbaud
évoquait encore ce souvenir avec la même émotion
que dut ressentir le jeune conservateur de 1957. Il
n'en éprouvait aucune vanité personnelle mais il con-
sidérait ces compliments comme un juste hommage à
son métier de bibliothécaire.
Il prépare ensuite, sous la direction de Mlle Cheva-
lier, la construction de sa nouvelle bibliothèque
intégrée aux nouveaux bâtiments de la Faculté de
médecine et de pharmacie. Il conçoit lui-même toute
son organisation, son agencement et son classement.
Pendant onze ans, avec des moyens budgétaires de
plus en plus limités, il allait la faire rayonner à l'échelle
nationale et internationale.
Il l'a présentée en 1968 dans un article du Bulletin
des bibliothèques de France 1. Parmi les nombreuses
particularités de cette bibliothèque, celle qui retient
le plus l'attention est la conception des salles spécia-
lisées. Au lieu de répartir les documents suivant leur
nature : livres, périodiques, bibliographies... il avait
tenu à les regrouper à l'intérieur de chaque discipline :
traités, ouvrages de référence, monographies, publi-
cations en série, bibliographies spécialisées et années
récentes des périodiques. Ainsi se trouvent matéria-
lisées sur les rayons les différentes étapes d'une
recherche bibliographique. Jusque dans son organi-
sation matérielle, une bibliothèque était, pour Jacques
Archimbaud, une institution pédagogique.
Il tenait à ce que l'entrée des salles de lecture soit
avenante et éducatrice. Elle était agrémentée en per-
manence d'affiches évoquant les principaux événements
culturels parisiens ou locaux. Des vitrines et des
panneaux lui permettaient de présenter des expositions
constamment renouvelées. Parmi les plus remar-
quables, on peut citer : 5 000 ans d'écriture au service
de la pensée médicale, Pascal et ses médecins, Gabriel
Roux précurseur de la pénicilline.
En 1969, il était en train de préparer son oeuvre
maîtresse Bibliographie et recherche documentaire en
médecine et pharmacie. C'était un émerveillement de
le voir aller et venir dans la bibliothèque de son pas
saccadé et résolu, prenant un « Chemical abstracts »
par-ci, un « Excerpta medica » ou un Bulletin signa-
létique par-là, se faisant traduire littéralement un
passage d'une introduction, feuilletant pour trouver
l'exemple le plus typique, décorticant une page de
l'« Index medicus » à l'aide de numéros en bleu, de
1. Voir : Bull. Bibl. France, décembre 1968, p. 519-530.
flèches en rouge et d'explications en noir pour la
montrer à un lecteur invisible mais présent. Pour un
conservateur débutant, le spectacle de cette activité
rayonnante et heureuse était une saisissante image du
triangle bibliothéconomique : un bibliothécaire, des
documents, un lecteur.
Tout a été dit sur Bibliographie et recherche docu-
mentaire. Ce que l'on n'a peut-être pas assez souligné,
c'est l'ingéniosité pédagogique de la méthode de
recherche proposée. Cette méthode est une véritable
maïeutique permettant à l'étudiant d'apprendre pro-
gressivement le sujet qu'il étudie en lui faisant décou-
vrir toutes les références utiles au moment où il est
en mesure de les assimiler. Les répertoires bibliogra-
phiques évoluent très rapidement ainsi que les techni-
ques documentaires, mais cette méthode a une valeur
durable.
Afin de soustraire la partie analytique de son ouvrage
à l'usure du temps, il la continua par la publication
en série Actualités bibliographiques. Au mois d'octobre
dernier il eut encore la force d'organiser la diffusion
de ses exemplaires d'auteurs de la quatrième série.
La cinquième est restée en chantier dans son bureau
et à son domicile.
Il réalisa son Introduction à la bibliographie dans
les sciences biomédicales afin, disait-il, qu'elle soit
« distribuée comme des petits pains ». Elle est destinée
à apporter à l'étudiant un guide bibliographique
simple et pratique.
Après avoir mis au point une méthode de recherche
bibliographique, il imagina une technique d'indexa-
tion des documents qui est une synthèse très originale
du système KWIC, des systèmes d'indexation hiérar-
chisée et du catalogage matières traditionnel. Appli-
quée avec discernement par ses collaborateurs et
améliorée d'année en année, elle devait aboutir aux
Thésindex médical et aux Thésindex dentaire. Avec
une extraordinaire économie de moyens elle a permis
à la Section médecine de Clermont-Ferrand de tenir
à jour des fichiers de toutes les thèses françaises de
médecine et d'odontologie soutenues depuis 1968 et
de les publier depuis 1974 au rythme de deux volumes
annuels.
Quand il vit qu'un arbre avait poussé là où il avait
semé une graine, il assuma son nouveau rôle de
jardinier avec toute l'autorité d'un directeur et
l'affection d'un père. En 1976 les index furent grave-
ment menacés par la nouvelle réglementation sur le
dépôt des thèses. Pour les sauver et préserver les
thèses de l'anéantissement bibliographique, il créa le
Fonds national des thèses du domaine médical (FNT).
Son autorité morale et sa foi avaient réussi à infléchir
la lettre d'un arrêté ministériel pour en préserver
l'esprit.
La création des thèses de doctorat en Chirurgie
dentaire avait eu lieu en 1973 dans une totale anarchie
documentaire, sans que rien n'ait été prévu pour leur
assise bibliographique, ni pour leur dépôt dans les
bibliothèques, ni pour leur traitement documentaire.
Il organisa une réunion des responsables de la docu-
mentation des UER dentaires, définit une présentation
normalisée de ces thèses, notamment de la quatrième
page de couverture, et obtint un exemplaire pour la
réalisation des index et pour un « prêt opérationnel ».
L'histoire des catalogues annuels et quinquennaux
des thèses de pharmacie est plus lointaine mais elle
illustre bien son talent d'organisateur et son habileté
à nouer des contacts féconds. En 1968 venait de
paraître le Catalogue des thèses soutenues devant la
faculté de pharmacie de Paris de 1960 à 1967. Il réunit
aussitôt ses collaborateurs de l'époque et leur dit :
« Nous allons faire la même chose pour les thèses
de province ». Il trouva un éditeur dans la revue
Produits et problèmes pharmaceutiques. Profitant de
l'expérience acquise et des contacts noués, il pour-
suivit ce travail par des catalogues annuels intégrant,
cette fois, les thèses de pharmacie de Paris. Quand la
revue Produits et problèmes pharmaceutiques disparut,
il trouva aussitôt un autre support dans la revue
Labo-pharma qui publie les catalogues annuels depuis
1974 et va éditer prochainement le catalogue quin-
quennal 1973-1977.
Ainsi, la Section médecine-pharmacie-odontologie
de Clermont-Ferrand est-elle devenue un centre de
traitement bibliographique de toutes les thèses fran-
çaises de médecine, de pharmacie, d'odontologie et de
chirurgie dentaire. Le rapport sur les thèses que
Jacques Archimbaud avait brillamment présenté en
1968 au Congrès de l'ABF ne pouvait trouver un
meilleur terrain que sa bibliothèque pour germer en
réalisations utiles.
En 1969 il fut chargé par la Direction des biblio-
thèques de mener une expérience pilote de création
d'une antenne locale pour l'utilisation décentralisée
du système automatisé MEDLARS que l'INSERM
venait d'implanter en France. Il eut la sagesse de ne
pas attribuer à cette expérience une importance qui
n'aurait pu que flatter un amour propre de néophyte.
Ayant constaté que les demandes étaient peu nom-
breuses et que le système ne répondait pas exactement
aux besoins les plus courants d'une Section médecine,
il ne s'obstina pas à maintenir l'antenne MEDLARS
en activité forcée.
Il songeait avant tout à répondre le plus simplement
et le plus économiquement possible aux besoins les
plus quotidiens du plus grand nombre de ses usagers.
Il organisa dans sa bibliothèque une diffusion sélective
de l'information en assurant aux enseignants et cher-
cheurs un service de photocopies de sommaires et de
prospectus d'ouvrages nouveaux que son maigre
budget ne lui permettait pas d'acheter. Il créa un
fichier de dépouillement des questions d'internat et
le publia d'abord dans les Cahiers médicaux lyonnais
puis dans la Revue d'internat. L'utilisation intensive
de ce fichier par les étudiants lui apporta la preuve
que cette réalisation était utile donc bonne.
Le fichier ISIS (Index signalétique pour une infor-
mation par sujets) fut créé en 1970. Il est né de la
rencontre d'un besoin et d'une technique. Jacques
Archimbaud s'était aperçu que les répertoires biblio-
graphiques répondaient surtout aux besoins des spécia-
listes et des chercheurs mais que rien n'existait pour
faciliter le travail d'information et de documentation
de l'étudiant, du praticien et de l'enseignant. Il dispo-
sait d'une technique d'indexation qui commençait à
faire les preuves de son efficacité pour les thèses. Avec
son équipe il se mit donc à indexer les articles des
périodiques médicaux français ou de langue française
de niveau général.
ISIS devait donner naissance à ISIDOR (Index
signalétique pour une information dentaire d'orien-
tation rapide) et à PHARMADOC, ainsi qu'à des
fichiers semblables à Nancy et à Reims et, peut-être,
bientôt, à Angers et à Rennes. Pour cette nombreuse
descendance Jacques Archimbaud était un grand-père
enchanté et discret.
Il n'a pas pu suivre l'expérience de connexion de
sa bibliothèque aux réseaux documentaires par ter-
minal d'ordinateur. Son exemple et ses réalisations
bibliographiques, en montrant la mission originale
et créatrice d'une Section médecine, ouvrent la voie
à une fructueuse complémentarité entre la « télé-
matique» et les fichiers artisanaux.
Au début de l'année 1977 il avait eu un emploi
du temps particulièrement chargé. Il consolidait l'orga-
nisation du FNT, il présidait le groupe de travail sur
les bibliothèques médicales, il participait aux travaux
du BNIST sur la formation bibliographique des
usagers, il animait et représentait le groupe Auvergne
de l'ADBS dont il était le délégué régional. Le mois
de mai se passa dans un continuel va-et-vient entre
Clermont-Ferrand et Paris.
Au retour de l'un de ces voyages nous l'avons
découvert blessé de s'être vu refuser une subvention
pour son enseignement bibliographique. Il ne se
résigna pas devant cet échec ; mais ce fut son dernier
combat en faveur de l'enseignement bibliographique.
Peu de temps après il commença d'être malade et ne
devait plus retrouver la santé.
Jacques Archimbaud fut bibliothécaire et biblio-
thécaire médical avec une compétence et un enthou-
siasme inégalés. C'est ainsi qu'il sut mériter l'estime
de tous les spécialistes et praticiens des disciplines
médicales, pharmaceutiques et odontologiques. Lau-
réat de l'Académie de médecine (prix Jansen, 1973),
il était justement fier d'un titre qui honorait sa pro-
fession. Sa notoriété et son ardeur créatrice l'ame-
nèrent tout naturellement à collaborer aux principaux
ouvrages de base de la documentation médicale : le
CANDO du Dr Chevalier, le Dictionnaire français
de médecine et de biologie du Dr Manuila, le Guide
pratique des études médicales du Dr Heran.
Il accomplissait son métier avec le génie d'un
artisan. Dans les problèmes les plus complexes, il
savait toujours trouver la solution pratique. Il ne se
posait de questions qu'en les résolvant avec le pragma-
tisme et la « roublardise » d'un authentique Auvergnat.
Il fut un anti-technocrate. Il l'était à un point tel que
jamais le mot de « technocrate », si banalisé, n'appa-
raissait dans son vocabulaire. C'était sa façon d'appli-
quer la consigne de Saint-Paul aux Corinthiens :
« Que le mal ne soit même pas sur vos lèvres ».
Il fut aussi un artiste. Il excellait dans le domaine
de la peinture qu'il pratiquait lui-même avec talent.
Il avait entrepris de réaliser à sa bibliothèque une
série d'expositions de travaux de peintres qu'il comp-
tait parmi ses relations et ses amis. Lorsqu'il avait
l'occasion de rencontrer un confrère artiste, le temps
suspendait son vol : il était heureux et bavard comme
un enfant dans une communion et un dialogue
interminables.
Il écrivit une série d'articles sur Beethoven. Comme
ce grand musicien, il était atteint de surdité, une
surdité légère que beaucoup ignoraient mais qui le
handicapait, notamment dans les réunions publiques.
Elle contribuait à sa personnalité sensible et profonde
et donnait à son visage une légère tension qui était
de l'attention.
Il était capable de captiver un amphithéâtre d'étu-
diants en lui parlant de bibliographie. Le timbre de
sa voix était un peu frêle, mais comme il parlait avec
compétence, conviction et clarté, il forçait l'attention
des plus sceptiques. Son enseignement était en cons-
tante évolution. Après les cours devant un vaste
auditoire il imagina un enseignement par petits groupes
d'une quinzaine d'étudiants, assorti de travaux pra-
tiques dans les salles de la bibliothèque. Sa dernière
idée fut de réaliser une présentation audiovisuelle de
la bibliographie et des principaux répertoires. Il n'eut
pas le temps de la réaliser.
Sa notoriété lui attirait de nombreuses demandes
de recherches bibliographiques ou de conseils pour
l'organisation de services de documentation. Il consi-
dérait les premières comme la rançon de son succès
et les confiait à ses collaborateurs pour leur laisser
le plaisir de les résoudre ; mais il était toujours dispo-
nible pour conseiller un collègue dans l'embarras.
Par amour de sa bibliothèque, de son enseignement
et de ses travaux bibliographiques il refusa les plus
brillantes promotions qui lui furent proposées. Pour
ses supérieurs hiérarchiques comme pour l'adminis-
tration centrale il n'en était pas moins un conseiller
très écouté, car sa modestie n'avait d'égales que sa
compétence et sa clairvoyance.
Il recevait de nombreux stagiaires à sa bibliothèque.
En leur montrant simplement ce qu'elle était et ce
qu'elle faisait, il leur communiquait sa foi ingénieuse.
Ils avaient visité bien des bibliothèques plus remarqua-
bles techniquement que ce qu'ils voyaient. Ils avaient
connu bien des conservateurs qui croyaient autant
à leur métier. Mais la coïncidence exceptionnelle d'une
ingéniosité aux mille facettes avec un grand enthou-
siasme était pour eux une leçon inoubliable.
Qu'il s'agisse de l'enseignement bibliographique,
de l'activité documentaire d'une Section médecine,
d'un catalogage centralisé et efficace des thèses, de la
place d'une BU dans la diffusion sélective de l'infor-
mation, il fut un initiateur et un précurseur. Alors
que la profession en était aux spéculations prélimi-
naires, il était déjà dans les réalisations pratiques depuis
cinq ou dix années.
Rarement un bibliothécaire eut parmi ses collègues
autant d'admirateurs et autant d'amis. Sa modestie et
son désintéressement ont suffi à désarmer les réactions
d'envie. Ce n'est pas le moindre de ses mérites que
d'avoir su se faire pardonner par ses collègues de
paraître meilleur que beaucoup.
Il ne savait ni mépriser, ni riposter, ni critiquer.
Il avait l'obstination des faits ; mais il était tellement
simple et sensible qu'il avait besoin d'être soutenu.
Il a mérité tous les soutiens fidèles et amicaux qu'il a
rencontrés aux différentes étapes de sa carrière.
L'étendue de sa culture surprenait les interlocu-
teurs qui le rencontraient pour la première fois. Ceux
qui le connaissaient bien étaient surtout frappés
par la qualité de son savoir. C'était un savoir qui
n'offensait pas mais qui encourageait à connaître.
A son contact on ne pouvait que ressentir l'invitation
socratique : « Connais-toi toi-même » ou bien « Sois
toi-même ».
A l'égard de ses subordonnés il était un chef attentif.
Ses directives portaient toujours la signature de l'élé-
gance intellectuelle avec laquelle il examinait chaque
question dans tous ses détails pratiques. Il s'ingéniait
à confier à chacun le travail qui convenait le mieux
à chaque personnalité et savait respecter chaque per-
sonnalité dans sa manière de travailler. Il ne laissait
passer aucune occasion de fêter avec son personnel
un événement heureux ou de témoigner sa sympathie.
Il était profondément bon et humain et manifestait
une amitié fidèle et active envers l'oeuvre des Villages
d'enfants SOS de France. Conformément au souhait
exprimé par son épouse, c'est aux Villages d'enfants
que fut versée la plus grande partie de la somme col-
lectée à la BIU de Clermont-Ferrand à l'occasion de
son décès.
La dernière visite qu'il fit à sa bibliothèque remonte
au mois de juin 1978, à l'occasion du récolement. Il
avait revêtu sa blouse blanche comme pour un jour
de travail ordinaire. Il paraissait plus lent et moins
proche qu'à l'accoutumée, légèrement soucieux,
comme si la résignation devant une issue fatale
l'empêchait de montrer le plaisir qu'il éprouvait
à revoir sa bibliothèque. Il put constater que les nou-
veaux fichiers ISIS avaient été mis en place et que les
fichiers de thèses avaient été réorganisés. Le personnel
de la bibliothèque ne devait plus le revoir. Ainsi tous
ont-ils pu garder de lui une image intacte.
Il a quitté sa bibliothèque tout simplement sans
lui dire adieu ni au revoir, comme s'il devait revenir
bientôt. Sa foi en elle était si grande que son esprit
ne l'a jamais quittée. A plusieurs reprises il eut même
la sublime délicatesse de s'excuser du surcroît de
travail que nous occasionnait sa longue absence.
Il a vécu sa douloureuse maladie entouré des soins
d'une épouse admirable qui, avec la complicité de ses
soeurs, l'accompagna vers sa mort comme une mère
prépare un enfant à naître ; tandis que lui-même
préparait ses plus proches collaborateurs à continuer
de travailler sans lui.
La nouvelle de sa mort a répandu une réelle et
profonde consternation. A tous ceux qui n'ont pu
être les témoins du courage de Mme Archimbaud
en cette circonstance, nous voudrions dire combien
il serait vain de s'attarder dans la tristesse.
L'oeuvre pédagogique et bibliographique de Jacques
Archimbaud présente une qualité exceptionnelle et
inaltérable : celle de n'avoir rien de définitif mais d'être
un perpétuel commencement. Tout en elle n'est qu'une
invitation à prendre ses idées et ses méthodes pour
les faire fructifier dans les sillons qu'il a tracés.
L'année dernière, alors qu'il ressentait déjà les
premiers signes de la terrible maladie qui devait
l'emporter, il écrivait en préfaçant le Thésindex médical
1976-1977 : « Tout laisse à penser que ce travail
pourra être poursuivi ».
Il n'y a rien à ajouter à la modestie et à la simplicité
de ce dernier message. Il suffit de l'écouter en s'effor-
çant de le suivre.
Raymond PERRIN.
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numérique de la documentation médicale, par le Dr Jacques
Chevalier et collaborateurs. - Paris, Maloine, 1974. - 997 p.
2e édition du « Cando médical ».
MANUILA (A.) [et al.]. - Dictionnaire français de médecine
et de biologie. - Paris, Masson, 1970-1975. - 4 vol. (Tome IV,
Annexes, 1975).
HÉRAN (J.). - Guide pratique des études médicales. - Paris,
Flammarion, 1976. - 2e éd., 1978.
Direction et préface
Index alphabétique quinquennal des sujets traités dans les
thèses de médecine ; thèses soutenues en France, à Alger et
à Dakar, 1968-1972, établi par Raymond Perrin et collab. -
Clermont-Ferrand, Bibliothèque de l'Université, section
Médecin-Pharmacie (Impr. Bloc-Santé), 1974. - XII-610 p.
Index alphabétique annuel des sujets traités dans les thèses
de médecine... Établi par Raymond Perrin. - 1973-1974 -
1974-1975 - 1975-1976. - 3 vol.
Devenu : Thésindex médical...: 1976-1977&rarr;
Catalogue des thèses françaises de sciences odontologiques et
de chirurgie dentaire, établi par Gisèle Dufour et Ray-
mond Perrin. - 1968-1973&rarr;
Devenu : Thésindex dentaire : 1976-1977&rarr;
Catalogue des thèses de pharmacie soutenues devant les uni-
versités de province : 1960-1967. - 56 p.
Catalogue des thèses de pharmacie soutenue en France :
1968-1972. - 80 f.
Catalogue annuel des thèses de pharmacie soutenues en France...
1973&rarr; Paru dans « Produits et problèmes pharmaceuti-
ques », puis dans « Labo-Pharma ». Catalogue des thèses
de pharmacie soutenues en France : 1973-1977.--[88 p.].
Catalogue collectif des périodiques biomédicaux reçus dans les
bibliothèques, centres de documentation, services hospitaliers
et universitaires de la région de Clermont-Ferrand. Établi
par Marie-Louise Buffet. - 1975. - 146 f.
Répertoire des bibliothèques et des centres de documentation
spécialisés : Région Auvergne. - Clermont-Ferrand : Grou-
pement régional de l'ADBS, 1977. - 31 f.
Catalogue des périodiques en cours reçus par :
. la Bibliothèque de la Faculté mixte de médecine et de
pharmacie de Lyon. - 1956.
. la Bibliothèque universitaire de médecine et de pharmacie
de Clermont-Ferrand : 1958 - 1962 - 1969 - 1973.
Catalogue des thèses de doctorat soutenues devant la Faculté
mixte de médecine et de pharmacie de Clermont-Ferrand :
a) catalogues annuels : depuis 1956 (multigraphiés)
b) catalogues cumulatifs : 1956-1965. - Clermont-Ferrand,
Impr. France-Quercy-Auvergne, 1968. - 62 p.
1966-1970. - Clermont-Ferrand, Impr. G. de Bussac,
1974. - 64 p.
Préfaces
Voyages pittoresques et romantiques dans l'ancienne France
« Auvergne », publiés par Charles Nodier, J. Taylor et
Alphonse de Cailleux de 1829 à 1833. Sélection et présentation
de cinquante planches extraites de ces volumes et préface. -
Diffusion générale de librairie, 1972. [9] p. - 50 f. - [7] p. :
ill. ; 45 cm.
Auvergne : lithographies de l'époque romantique : sélection
de lithographies en couleur publiées par Talbot. - Clermont-
Ferrand : G. de Bussac, 1974. - 18 p. - 30 f. : ill. en noir
et en coul. ; 29 x 42 cm. - (Le « Bibliophile en Auvergne » ;
17.)
Ouvrage collectif (participation à un)
Bibliothèque (La) municipale et universitaire de Clermont-
Ferrand. [Rapport de synthèse du Conseil de gestion de la
Bibliothèque]. - Clermont-Ferrand, la Bibliothèque, 1972. -
Pagination multiple.
2° PUBLICATIONS PÉRIODIQUES
« Presse internationale O RL », revue bibliographique publiée
sous forme indépendante de 1956 à 1961 (Lyon, puis
Clermont-Ferrand), paraît depuis 1963 dans chaque numéro
des « Annales d'oto-laryngologie » (Paris, Masson et Cie,
éditeur). Fournit 7 000 à 8 000 références par an.
« Publications (Les) O RL en France et dans le monde », revue
bibliographique (livres et thèses), paraît depuis 1962. Est
publiée dans le « Journal français d'oto-rhinolaryngologie »
(Lyon).
« Chronique de documentation : Nouveaux titres de périodiques
concernant la médecine et la pharmacie » paraît dans la revue
« Lyon Méditerranée médical » (Paris), 1972, 8, n° 25, 6 p. ;
1974, 10, n° 9, 11 p.
« Liste des questions d'internat » publiées dans la presse médicale
française et dans les recueils spécialisés (période 1970-1971 et
annuellement à partir de 1972), paraît dans la revue « Cahiers
médicaux lyonnais » (Lyon), à partir de 1973, puis dans la
Revue de l'Internat.
En collaboration : (avec le Professeur agrégé J. HÉRAN, Stras-
bourg) : « Fichier RHeCoR (Référence Hebdomadaire de
Consultation Rapide), a paru depuis 1971 dans la revue
« Bulletin pédagogique 3 P (enseignement pratique de la
physio-pathologie) » (Strasbourg) et à partir de 1973 dans les
« Cahiers médicaux lyonnais » (Lyon).
Ce fichier était diffusé à toutes les bibliothèques médicales
universitaires françaises.
3° BROCHURES
CUNNINGHAM (E.R.). - Classification for medical litterature 4th
ed., traduction du cadre général de classement par J. ARCHIM-
BAUD. - Paris, Direction des Bibliothèques de France, 1958.
- multigr.
« Savoir travailler... savoir utiliser la Bibliothèque au PCEM
(premier cycle des études médicales). - Clermont-Ferrand,
Bibliothèque universitaire de médecine, 1972. - multigr.
Jalons pour la recherche bibliographique en médecine. - 1972. -
5 ff. multigr.
Jalons pour la recherche bibliographique en pharmacie. - 1972. -
8 ff. multigr.
Comment rédiger correctement une référence bibliographique.
- 1972. - 5 ff. multigr.
4° ARTICLES DE PÉRIODIQUES
1956. - Les Tympanoplasties (enquête du documentaliste). -
Presse internationale ORL, 1965, 2, n° 2, pp. 1-3.
L'Amygdalectomie chez l'enfant (enquête du documentaliste).
- Presse intertrationale ORL, 1956, 2, n° 6, pp. 1-8.
1957. - La Chirurgie de l'otospongiose par mobilisation de
l'étrier (opération de Rosen). - Presse internationale ORL,
1957, 3, n° 1, pp. 1-5 (enquête du documentaliste).
1958. - Problèmes actuels du cancer oesophagien, revue de la
littérature parue depuis 1955 (enquête du documentaliste). -
Presse internationale ORL, 1958, 4, n° 1, pp. 1-14.
Problèmas actuais do cancro no esofago. - Anais Azevedos,
1958, 10, n° 2, pp. 90-110 (revisôes de conjunto).
Projet de classification bibliographique en chimie analytique
par J. ARCHIMBAUD, J.A. BERGER, J. DAUPHIN. - Communi-
cation Soc. chim. France, section de Clermont-Ferrand, 1958.
1959. - Bibliographie périodique de crénothérapie et d'hydro-
climatologie médicale publ. avec le concours du Professeur
R. Cuvelier et comportant un cadre de classification détaillé
(système Cunningham). - Clermont-méd., 1959, 2e série,
7, n° 38, pp. 47-64.
1963. - A Propos de Marcellin Bompart, médecin humaniste
clermontois (1594-1648). - 88e Congrès des Soc. savantes,
1963, tome III, pp. 35-48, ill.
1968. - La Nouvelle section de médecine et de pharmacie de la
Bibliothèque universitaire de Clermont-Ferrand. - Bull. Bibl.
France, 1968, 13, n° 12, pp. 519-530.
Les thèses de médecine. Rapport présenté au Congrès national
de l'Association des bibliothècaires français, Clermont-
Ferrand 18-19 mai 1968. - Paris, Association des bibliothé-
caires français, 1969. (Documents ABF n° 1), pp. 81-106.
1969. - Un Entretien sur la bibliographie et la documentation
dans les sciences médicales. - Ed. par la bibliothèque, 27 p.,
multigr.
An Example of collaboration between the University and
a private research institute : the French ORL documentation
centre. - Proceed. Third international congress of medical
librarianship, Amsterdam, 5-9 May 1969. - Amsterdam,
Excerpta 1970, pp. 505-509.
1970. - Un Entretien sur la bibliographie et la documentation
dans les sciences médicales. - Lyon Méditerranée méd., 1970,
6, n° 56, pp. 37-62.
Introduction à la recherche bibliographique et documentaire
dans les sciences médicales, applications à l'odonto-stoma-
tologie. - Chir. Dent. de France, 1970, 40, n° 27, pp. 25-37.
La Bibliothèque de la Faculté mixte de médecine et de
pharmacie de Clermont-Ferrand. - Lyon Méditerranée méd.,
1970, 6, n° 63, pp. 23-34.
L'Enseignement de la bibliographie à la Faculté mixte de
médecine et de pharmacie de Clermont-Ferrand. - Assoc.
Bibliothéc. franç., Bull. Inform., 1970, N.S., n° 68, pp. 167-175.
Bibliographie et recherche documentaire en médecine et
pharmacie (présentation d'un ouvrage à paraître). - Triangle,
1970, 10, n° 4, pp. 205-207.
Beethoven : souffrances et surdité (à l'occasion du bicente-
naire de sa naissance). I. Les Maladies de Beethoven.
Lyon Méditerranée méd., 1970, 6, n° 71, pp. 59-61.
1971. - Beethoven : Souffrances et surdité (à l'occasion du
bicentenaire de sa naissance). II. La Surdité de Beethoven. -
Lyon Méditerranée méd., 1971, 7, n° 1, pp. 65-74.
Pour un enseignement de la bibliographie dans les Unités
d'enseignement et de recherche de médecine et de pharmacie.
I. L'Expérience de Clermont-Ferrand par J. Archimbaud.
II. Réflexions sur l'expérience clermontoise par les Profes-
seurs G. Fabiani, B. Drevon, J. Chevalier, J. Héran,
S. Moinade. - Lyon Méditerranée méd., 1971, 7, n° 3,
pp. 201-220.
Marcellin Bompart, praticien clermontois, médecin du
Maréchal d'Effiat et de Louis XIII. - Lyon Méditerranée
méd., 1971, 7, n° 13, pp. 1227-1240.
L'Expérience d'enseignement bibliographique de Clermont-
Ferrand. - Enseignement pratique de la physiopathol. en
3e année « 3 p » (Strasbourg), 1970, 3, n° 7, pp. 122-124.
1973. - Récentes acquisitions en documentation biomédicale
servant à la recherche bibliographique traditionnelle. -
Triangle, 1973, 13, n° 4, pp. 331-339.
1974. - La Crise des bibliothèques universitaires, quel avenir
ont-elles encore ? Un entretien avec le Dr B. Duportet. -
Cah. méd. lyonnais., 1974, 50, n° 24, pp. 2034-2040.
1975. - Les Bibliothèques universitaires en crise. - Sciences
et avenir, 1975, n° 335, pp. 91-92.
1976. - La Recherche bibliographique et documentaire en
médecine du sport. - Symbiose, 1976, 8, n° 4, pp. 229-246.
La Formation des utilisateurs à la Bibliothèque de médecine,
pharmacie et odontologie de l'Université de Clermont-
Ferrand. - Documentaliste, 1976, 13, n° 2, pp. 47-50.
Un Précurseur de la découverte de la pénicilline : le pro-
fesseur Gabriel Roux. - Bull. historique et scientifique de
l'Auvergne, 1976, 88, pp. 111-131.
1977. - Présentation matérielle des thèses de chirurgie dentaire
et de sciences odontologiques. Notice établie par...
J. Archimbaud [et collab.]. - 2e éd. révisée et abrégée. - 8 p.
(Extrait de la Revue d'odonto-stomatologie, 1977, 6, n° 2.)
1978. - Groupe de travail pour la coopération entre les biblio-
thèques universitaires médicales. Enquêtes sur les périodiques
biomédicaux. Présentation des rapports. - Bull. DICA,
1978, 1, n° 9, pp. 5-8.
5° PARTICIPATION À LA RECHERCHE BIBLIOGRAPHIQUE POUR DES
RAPPORTS
1955. - MOUNIER-KUHN (Pierre) et SOULAS (André). - La
Déglutition et ses troubles, avec la collab. de F. Jourdan.
- Paris, Arnette, 1955. - pp. 289-469. Bibliogr. pp. 425-466.
(Rapport au Congrès de la Société française d'oto-rhino-
laryngologie. Octobre 1955.)
1968. - Rythmes (Les). Conférences présentées au Colloque
sur les rythmes, à Lyon, en décembre 1967. Préf. de
Pierre Louis, Introd. de Pierre Mounier-Kuhn. - Lyon,
Simep, 1968. - 351 p., ill.
(Institut d'audiophonologie de Lyon. Supplément n° 7 au
« Journal français d'oto-rhino-laryngologie »).
1971. - PLANCHE (Roger) et PLANCHE (Suzanne). - Les Décom-
pensations névrotiques. - Paris, Masson et Cie, 1971. -
24 cm, 183 p. (Rapport de psychiatrie présenté au Congrès
de psychiatrie et de neurologie de langue française, LXIXe
session, Caen, 1971.)
1972. - Biologie et rythmes biologiques de l'enfant, en collab.
avec R. Perrin, à la demande de Monsieur le Recteur Magnin.
6° ENSEIGNEMENT
Depuis 1957, organisation à la Faculté de médecine et de
pharmacie de Clermont-Ferrand, d'un enseignement d'initiation
à la bibliographie et à la recherche documentaire :
- aux étudiants de Médecine (5e année et préparation de la
thèse de Doctorat) ;
- aux étudiants de Pharmacie (préparation à la thèse et plus
récemment aux étudiants de 5e année, options « biologie » et
« industrie ».)
Depuis 1969 et 1970, cet enseignement est étendu :
- à des groupes d'étudiants du Deuxième cycle des études
médicales .
- à des étudiants d'odontostomatologie ;
- à des étudiants de CES (Pharmacologie).
7° THÈSES OU MÉMOIRES INSPIRÉS
BEDRUNE (Marie-Evelyne). - Marcellin Bompart, médecin
clermontois au XVIIe siècle, face à la peste, d'après l'étude
comparative de son « Traité ». - s.l.n.d. - 120 p., ill. pl.
(Mémoire de Maîtrise Médico-historique, Université de Paris
I, Panthéon-Sorbonne, soutenu en 1971.)
8° EXPOSITIONS
5 000 ans d'écriture au service de la pensée médicale, présen-
tation de documents organisée à l'occasion de l'inauguration
de la section médicale de la Bibliothèque universitaire,
Clermont-Ferrand, le 13 octobre 1967.
Pascal et ses médecins. Exposition organisée à l'occasion du
XVIIe Congrès national de la tuberculose et des maladies
respiratoires. Clermont-Ferrand, 23-25 mai 1974. - Clermont-
Ferrand, impr. Haste, 1974. - 8 p., fac sim.
Exposition de dessin de Christian Sandrin. [9 au 20 mars 1976].
- Bull. Bibl. France, 1976, 21, n° 6, pp. 312-313.
Exposition de bibliographie médicale sur le thème « Le Sport,
la femme et le basket-ball ». [23 mai-14 juin 1976]. - Bull.
Bibl. France, 1976, 21, n° 9-10, pp. 482-483.
Exposition sur le Professeur Gabriel Roux (1853-1914), pré-
curseur de la découverte de la pénicilline. [été 1976]. - Bull.
Bibl. France, 1976, 21, n° 12, pp. 567-568.
